
Qui cherche des palabres à nos administra-
tions publiques ? Surtout pas les syndicats
mais plutôt la Fonction publique.
Tenez, que dit-elle des 446 agents !ictifs qu'on
vient de desceller à la Santé, 3e employeur de
l'administration derrière la Défense nationale
et l’Éducation nationale ? Elle ne va tout de
même pas laisser passer l'occasion ! C'est vrai,
c'est une con!irmation de ce que tout le pays
sait et connaît depuis kala-kala. Il y a un quart
de siècle où on a découvert que des mineurs
encore sur les bancs de l'école et des morts
pointaient chaque 25 du mois. A l'époque, on
n'a pas sévi parce qu'il y en avait assez pour
tout le pays. Mais...
Et puis, la Santé n'est pas la seule concernée
par ce phénomène. A part les Forces de sécu-

rité où, il nous semble, les choses semblent li-
mites, limites ailleurs, l'Etat, c'est la vache à
lait pour tous les vautours. Ça, ça se sait. D'ail-
leurs, au dernier recensement, les chiffres
communiqués à propos des fonctionnaires fan-
tômes sans compter les mecs surclassés avec
des faux diplômes ou des dossiers complète-
ment vides, donnaient le tournis. Où en
sommes-nous ? Au nom de l'équité, et de la jus-
tice, tous ces voleurs de... l'Etat continuent leur
basse besogne. On comprend, avec la peur des
syndicats, il vaut mieux laisser aller.
Pendant ce temps, ces derniers veulent chaque
jour un peu plus. Alors, et si on a (en!in) le cou-
rage de faire passer la serpillière, nul doute
que l'Etat réaliserait de grosses économies. Et
ce sera le pays qui y gagnerait. Surtout en ces
temps-ci quoi...  

Po u r  m o i  q u o i . . .

…  M a ka ya
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P O L I T I Q U E
B U R U N D I  :  L E S  BO N S  O F F I C E S  D 'AL I  BO N G OA la demande de l'UA, le président Ali Bongo Ondimba étaithier au Burundi, en compagnie de quatre autres dirigeantsafricains. Mission : tenter de convaincre le président PierreNkurunziza et son opposition de relancer un dialogue desortie de crise actuellement au point mort.

J U ST I C E
C O N DAM NÉE  À  LA  P E R PÉTU I T É  La Cour siégeant à Franceville a eu la main particulièrementlourde en condamnant – par contumace – cette semaine à laréclusion criminelle à perpétuité Lude Lengouma, 21 ans.La jeune femme avait tenté, en juillet 2013, d'éliminer sonnouveau‐né en le jetant dans les latrines.

Une carcasse. Voilà à quoi a été réduit le bâtiment abritant le siège du Centre des li-
béraux réformateurs (CLR), au Cabaret des artistes, dans le 5e arrondissement de Li-
breville, après qu'un incendie à l'origine mystérieuse s'y est déclaré dans la nuit de
mercredi à hier, vers 3 heures. Rien n'a pu être sauvé, ni mobilier, ni documents admi-
nistratifs.

P O L I T I Q U E
Egalité des chances : mode d'emploi

J U ST I C E
Condamné à 20 ans de prison par
contumace

"AU C U N E  VO LO NTÉ  D E  B LO CAG E”Devant les interroga‐tions – certaines semuant en accusations –le ministre de la Com‐munication Alain‐Claude Bilié By‐Nze sedéfend, dans un mini‐entretien à “L'Union”, detoute volonté de blocagedans la distribution de la subvention à la presse au comptede l'année 2015.
HÔP I TAU X  :  R I E N  N 'A  C HAN GÉ  !La situation dans leshôpitaux et autres cen‐tres de santé n'a guèreévolué, alors que lagrève à l'appel des syn‐dicats boucle son pre‐mier mois. Elle iraitmême de mal en pis.Symbole de cette para‐lysie, le Centre hospita‐lier universitaire de Libreville (Chul) dont le portaildemeure désespérément fermé.
ACD :  Q U E  FA I R E  D E S  R E L I Q UATS  ?Le Comitéd ’ o r i e n t a t i o nstratégique (Cos)de l’Accord deconversion dedettes (ACD) te‐nait mercredi sa8e réunion.Parmi les questions à l'ordre du jour, celle liée à l'affecta‐tion des reliquats, estimés à 2,6 milliards de francs. l'Accordportait à l'origine sur un montant de 32, 8 milliards.
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LE CLR N'A PLUS DE S IÈGE ! 
A la suite d'un incendie au Cabaret des artistes
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S P O RTS
Des maîtres-nageurs à l'école
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